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LE COLYSÉE

Le colosse flavien survit aux millénaires.
L’aigle victorieuse y posa son cachet.
L’amphithéâtre altier où Rome s’épanchait 
Déconcerta l’assaut des hordes mercenaires.

Le travertin jauni que le marbre cachait,
Quand Titus ordonna ses fêtes sanguinaires,
Vit passer les tribuns, les vieux légionnaires,
Et les Chrétiens taillant les dalles, sous l’archet.

D’innombrables martyrs tombèrent dans l’arène.
Pour le Christ, ils mouraient en regardant les deux,
Et leur sublime foi souffletait les faux dieux.

La ruine est debout, son ombre souveraine 
S’allonge sur la terre ; et son immensité 
Ecrasera César dans la postérité.

Rome, 1908. Jules Tremblay.
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Le comité d’organisation des fêtes du tri-centenaire de la fonda
tion de Québec a décidé d’affecter la balance de ses fonds à l’édition 
d’une histoire officielle de la célébration. J’ai grand’hâte de savoir 
si l’incroyable réception faite à Champlain y sera mentionnée, et en 
cas d’oubli de certains détails significatifs, dans le livre projeté, je 
m’inscris pour le chapitre suivant :


